
NOS GROUPES DEPARTEMENTAUX 
Institut dauphinois 

de I' Ecole Moderne 
Jrndi 13 décembre devant une 

cent aine d'institutrices et insti­
tuteuri; nppai1enant à l'IDEI\'l. 
et. en présence de M. Corbeille. 
inspecteur prlmnire et l\1Jne Pe­
tit représentant son mari, ins­
pect.eur primairc empêch é. M. 
J. loure~-. profes.5eur de dessin 
au Collège technique Vaucanson 
a fait une brillante démonstra­
tion. 

U\ séance se déroulait au Col­
lège technique sous ln présidence 
de M. Bnggioni. Directeur des 
Etudes. 

M. Mourey a traité le sujel 
s uivant : « La composition déco­
rative et la format.ion du goill 
chez l'enfant ». en faisant tra­
vailler devant. les maitres une 
vingtaine d 'élèves du Collège 
technique. 

Voici quelles sont les idées di­
rectrices développées pnr le pro­
Iesseur : 

L'eniant quitte. il part.il' de 8 
à 9 ans ta spontanéité et. se tour­
ne vers Ir rénlisme. Il est alors 
temp.~ de lui donner un vocabu­
la.ire et de mnintenir son esprit 
.invPlltlJ en lui montrant le côté 
poét.ique des choses. 

n 'faut alors lutter contre plu­
s ieurs tendances issues de la sco­
lnst.ique ancest.rnle ou Inhérentes 
à l' individu. qui sont : 

- la perspecUve que l'on ne 
peut r eprésenter qu'au prix 
d'illusions d'optique. 

- l'anecdot.isme qui incitern 
l'enf:mt. à peindre un paysage 
«ur nn vnse dont. la destination 
•foppo~ à parPille reprèsenla­
t ion 

- Je souci de la virtuosit.é qui 
porl~ à l'imitation servile puis R. 
J'lmitat.ion de mauvais goût Oc 
f~u.x bois, le faux marbre). 

comment lutter ? 

1) par le choix des sujets plans 
éliminant la représentation dans 
l'espace par le volume. 

2) par l'alJtlCJ à la géométrie 
et le retom aux sources très sim­
ples que sont les éléments non 
figuratifs ou géométriques. 

3) pnr le départ de l'étude do­
cumentaire dont la transforma­
tion se fait par déslntégmtlon de 
l'objet. (fruits coupés). 

4 ) par l'ut\Usation de la symé­
trie et. de l'nlternance. 

5) par ln familiarisation avec 
les couleurs en employant le.'i 
couleurs primaires au moyen d'é­
léments simples (flèches colorées 
remplaçant ln légendaire rose 
des vents). 

6 ) par l'utilisation de papiers 
de fond colorés préa lablement et. 
remplaçant avantageusement les 
papiers colorés du commerce dr 
couleurs trop crues et par l'em­
ploi des lignes dominantes qu.e 
sont les ve1·1.icnles et les hon­
wntales. 

QUELQUF.S TECHNIQUES : 
l) emploi de bandes de papier 

colorées servant de fond à des 
représcnlnt.lons à base de lign".5 
droites et. curvilignes et. en éVl­
tant ln régularité (ex : festons 
qui, seJon le profei:.seur Mourey, 
font penser à une épaule roulée) 

2) technique du µochoir per­
mettant par la superposit.ion de 
sujets, d'obtenir une troisième 
couleur permettant. i\ l'e• 'lnl 
d'éprouver le plaisir de 
verte. 

3) répétil,ion dans un 
de gravures d 'éléments s 
<soleil, cristal de neige). 

M. Mourey fait ainsi exécuter 
une doUZRine de sujets dont les. 
mait.res suivent l'évolution au­
près des j ctmes élèves. Artist.e 
peintre lui-même. il proclame le 
grnnd principe de la réussite e1:1· 
bouleversant, quelque peu l'école 
officielle. à sa voir : 
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l) Tout, d'abord emploi de la 
couleur. 

2) Intervention des clsea ux et 
~·~· découpage. 

3) en dernier lieu, le crayon 
de notre enfance, le crayon-Roi 
!'.\'intervient que comme un té­
moin passif de l'œuvre. 

Les maitre unanimes ont, té­
moigné leur enthousiasme et 
rende~vous leur est donné pour 
l'exposilion de :Pâques. 

Henri G UILLARD. 

Cestes de solidarité 
Le 18 novembre, à 5 heures 

du ma tin, d es instituteurs a l­
gériens (musulmans e t européens) 
ont é té arrê tés e t conduits au 
camp d ' internement de Lodi. 

Plusieurs pratiquaient nos 
techniques e t nous avions de­
puis de longues années commen­
cé une fructueuse correspondan­
ce avec les petits Arabès. 

Pour tuer leurs longues heures 
d'inaction, ils réclament d es li ­
vres o u des disques. 

Voulez- vous les envoyer à 
mon ami Tschudi qui en fera la 
répartition. 

Jo Tschudi, centre d'héberge­
ment de 1 odi, Médéa (Algérie ). 

Merc i e l fa ites vit e. 

M. GOUZIL. 

* 
Le G roupe Lyonnais de l'E.cole 

Moderne d e mande À tous les ca­
marades de faire un geste de soli­
da rité e nvers Io veuve e t le fil s de 
notre camara de H enri WRIOUD, 

décédé en aoû t d ernier des suites 
dt: ses blessures de guene. 

Les dons d oive nt ê tre virés au 
Groupe Lyonnais de l'E.cole Mo­
derne, O.C.E. 5, place de la 
Boucle, Lyo11 , C.C.P. 2821 - 71 
Lyon. 

48 -

La Manche et le Calvados envi­
sagent une réunion commune à 
laquelle l'Orne pourrait se join­
dre. La réunion aurait lieu il 
Sept-Frères, p a r Saint-Sever. 
lCalvadcs> n111< environs de P.it­
ques. 

CORRESPONDANCES 
INTERNATIONALES 
Désire cotrespondre et échanger 

de~ dessins, images, livres, re­
vues, journaux scolaires, cah!en 
d e bons ou mauvai;. é lèves, tim­
bres, cortes postales ou œl!vre,; 
litté raires : 

MosKVA G 34 (Moscou) , Pe r. 
Ost rovskogo 7 - 43, Srednoja 
Shkola - Esperanto Rondeto. 

Ecrire à la responsable : Irma 
Kolobanova, en Espera nto. 21 
!'adresse ci-dessus. 

RADIO C. E. L. 
LA! samedi, Chaine Parisle.une 

13 h , - 13 h. 20 

Surveillez l'horaire des u Qwi­
tre Vents». Des chnngement.s 
d'hornlre sont possibles. 

5 jan,rler : u Notre école e\ 
notre vie », 11-olsième prix du 
concours scolaire 11ntlonal, à. 
l'école de Sa!.nlrDrezery (H é­
rault). Réalisation M. Fage. 

:w jan\'ier, Autre éml$ion 
scolaire: «Aux Quatre coins de 
cour». Florilège de comptines 
pour «piquer» et. jeu de Q81le 
en usage à Troyes. R.éaUsation 
P. Guérin. « Où sommes­
nous ? », Instantané sonore devi­
nette. 

* 
M. f\loucHEL, Cours Moyt:n ; 

M. ADI::, Cours E lémentaire 1 : 
Mme LECANU, Cours Préparatoire, 
a u g roupe Jean-J a urès, Le Mau­
pas - C herbourg (Manche), ayant 
commencé à imprimer , seraient 
he ureux de recevoir des journaux 
de le urs correspondan ts d' écoler. 
de villes. - Merci. 



HON G RI E 

Des nouvelles 
de notre correspondant 

de !'Ecole Moderne 
Les participants au congrès de 

Vienne, en 1955, qui attendaient 
notre ami, ceux qui sont a llés 
chez lui e n Hongrie aussitôt, e t 
ceux qui l'on connu au cours de 
ce congrès d'E té 1956 seront 
sans nul doute 1.eureux de savoir 
que notre dévoué Toth a pu 
enfin donner de ses nouvelles. 

Il vient de nous rappeler, en 
quelques lignes (avec promesse 
d'écrire plus longuement). le 
« te rribl e ouraga n qui est passé 
sur nous, plus terrible que la 
guerre ... » 

Il raconte la première mani­
festa tio n d'étudiants auprès de la 
sta tue de Bern, géné ral combat­
tant pour la liberté en 1848, à 
caractère pacifique, et les terri­
bles événements qui su ivirent. 

LES ED I T I O N S 

Toth avait l'habitude d'all er à 
Budapest, et il nous dit a lors ce 
qui s'y est passé. On a t iraillé 
a ussi un peu partout dans les 
campagnes. 

Enfin, il nous apprend une 
nouvelle à laquell e nous nous 
attendions : le pays s'étant ap­
pauvri après un mois de chôma­
ge, ne peut plus inviter un re­
présentant de· !'Ecole Moderne à 
venir e n Hongrie pour s'entre­
tenir avec les pédagogues de ce 
pays, comme l'offre nous en avait 
èté faite . 

Nous espérons que, non seu­
lement, les belles réa lisations 
(pédagogiques entre autres, com­
me !'Ecole pour tous et partout 
avec enseignement secondaire au 
village) seront sauvega rdées, mais 
que les ouvrie rs de certaines 
vi lles verront leur si tuation 
s 'améliorer. 

Et nous avons confiance : a vec 
un ami aussi dévoué que Toth, 
les anciens projets verront le 
jour. 

Roger LALLEMAND. 

ROSS I G N OL 
MONTMORILLON (Vienne) 

produisent un matériel scolaire qui, souvent, s'accorde avec les 
techniques de !'Ecole Moderne. 

Nous vous recommandons tout particulièrement 

* CARTES MURALES DE GÉOGRAPHI E. 

* PANNEAUX D'AFFICHAGE pour exposition de document s. 

* DOCUME NTATION HDACOC IQUE, séries de documents 
21 x 27 en couleurs. 

* VU ES FI XES COULEURS de géographie et d'histoire, forma t 
24 x 36, montées sous cache carton. 

ET, bien en tendu : 

* TOUTES LES PRODUCTIONS C.E.L. 
que d iffusent, actuellement, les Editions ROSS IGNOL 


